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En Poitou-CharenteslCentre Ouest : Un 6levage enfin stabilisi ? 

In Poitou-CharentesICentre Ouest : Stability for livestock productions ? 
P. SARZEAUD 

Instirur de 1 '~leva~e-GEB-~conomie  des filitres 

En 1994-95,191nstitut de19Elevage en concertation avec les partenaires rCgionaux des filibres laitibres (chbvres et vaches) 
et viandes (ovines et bovines), du dCveloppement agricole, et la DRAF (Direction RCgionale de 1'Agriculture et de la 
Foret), a CtudiC 1'Clevage en Poitou-CharentesICentre-Ouest, en s'attachant plus particulibrement ii la description des sys- 
tbmes d'klevages et ii leurs perspectives d'Cvolution. L'analyse repose sur une valorisation spkcifique des enquetes 
<<Structures, de 1988, 1990 et 1993 et sur une enquete semi directive, auprbs de 270 exploitations de la zone. 

Premibre rCgion franqaise pour la production de lait de chbvre, seconde pour la production ovine, bassin laitier et viande 
historique, le Poitou-CharentesICentre-Ouest a cumule ces dernibres annCes, les replis dans l'ensemble des productions ani- 
males, ceci au profit des grandes cultures (cCrCales et 0160-protbagineux). Derribre la forte restructuration encore en cours, 
se profile semble-t-il, une simplification des systbmes et une stabilisation des filibres de productions animales. 

Comme ailleurs, le flux des cessations d'activit6s a kt6 acdlCr6 par les dCparts en pdretraite depuis 1992, et a contribuk ii l'agrm 
dissement des exploitations en place. Dans les systbmes de polyblevage, qui representent 2 exploitations sur 3 du Poitou- 
CharenteslCentre-Ouest , la place des petits ateliers ovins et caprins associks aux bovins viande est remise en cause, par la rCduc- 
tion de la main d'oeuvre disponible dans les exploitations, et par l'expansion actuelle des troupeaux de vaches allaitantes. Les 
agrandissements fonciers contribuent par ailleurs, dans ces systbmes, ii une relative dksintensification de la conduite. 
Le recul du cheptel ovin semble endiguk par le nouveau dynamisme des Clevages ovins spCcialisbs et de ceux associCs aux 
cultures, ainsi que des ateliers associks aux bovins viande dans le cadre d'exploitations de taille importante. Ces Cleveurs 
profitent de la plus grande disponibilitb en rCfCrences de PCO, et des reprises de surface, pour accroitre leur troupeau jus- 
qu'h 600 brebis par famille. Chez les Cleveurs plus extensifs, ces agrandissements confortent l'intbret d'une conduite her- 
bagbre par lot. Dans les ateliers plus intensifs, pratiquant la contresaison, c'est l'btalement des agnelages dans le temps qui 
reste la clC de la rationnalisation du systbme. 

Dans les plaines, et avec la nouvelle PAC, le developpement des cultures dans les exploitations dyelevage se poursuit. Mais il 
ne remet pas en cause la concentration de la production laitibre bovine et caprine dans des ateliers intensifs et modernis&. 
En lait de chbvre, la production semble assurCe d'un renouveau grace ii des sp6cialisations fortes et ti des croissances de chep- 
tels. Les risques d'une surproduction ne sont toutefois pas ii Ccarter et les baisses de prix du lait de chbvre qui pourraient 
en rbsulter, seraient dommageables compte tenu des investissements en cours dans ces exploitations. 
En lait de vache, la rkduction du rythme de cessation devrait finalement contribuer ii stabiliser la collecte. La production 
se concentre dans des ateliers aux quotas importants. Dans ces systbmes, les Cleveurs cherchent aujourd'hui ii simplifier leur 
conduite d'blevage, et certains s'associent meme pour employer de la main d'oeuvre en commun. 

La production de viande bovine rbgionale se trouve enfin confortbe par des projets en cours. La capacitk d'engraissement 
des ateliers naisseurs engraisseurs des bocages de 1'0uest semble se stabiliser et devenir plus autonome, alors que dans l'est, 
la forte restructuration des systbmes naisseurs de broutards conduit ii un agrandissement important des exploitations en sur- 
face et en cheptel. 

Depuis quelques annCes, 1'Clevage du Poitou-CharentesICentre-Ouest vit une rkeelle restructuration, qui repond au dCsir de 
conserver les droits ii produire sur la rCgion et de pouvoir continuer d'approvisionner l'aval. 


